
Football(s). Histoire, culture, économie, société
ISSN : 2968-0115
 : Presses universitaires de Franche-Comté

5 | 2024 
Les religions du football

Invisibles ou ostentatoires ? Les formes
d’expression de la religiosité dans les stades
de football
Invisible or conspicuous? Forms of religious expression in football stadiums

19 November 2024.

Jean Bréhon Olivier Chovaux

DOI : 10.58335/football-s.778

https://preo.ube.fr/football-s/index.php?id=778

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0 (https://creativecom

mons.org/licenses/by/4.0/). Les autres éléments (illustrations, fichiers annexes
importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

Jean Bréhon Olivier Chovaux, « Invisibles ou ostentatoires ? Les formes
d’expression de la religiosité dans les stades de football », Football(s). Histoire,
culture, économie, société [], 5 | 2024, 19 November 2024 and connection on 24
November 2025. Copyright : Le texte seul, hors citations, est utilisable sous
Licence CC BY 4.0 (https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/). Les autres éléments
(illustrations, fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des
autorisations d’usage spécifiques.. DOI : 10.58335/football-s.778. URL :
https://preo.ube.fr/football-s/index.php?id=778

https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/
https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/
http://preo.u-bourgogne.fr/


Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

Invisibles ou ostentatoires ? Les formes
d’expression de la religiosité dans les stades
de football
Invisible or conspicuous? Forms of religious expression in football stadiums

Football(s). Histoire, culture, économie, société

19 November 2024.

5 | 2024 
Les religions du football

Jean Bréhon Olivier Chovaux

DOI : 10.58335/football-s.778

https://preo.ube.fr/football-s/index.php?id=778

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0 (https://creativecom

mons.org/licenses/by/4.0/). Les autres éléments (illustrations, fichiers annexes
importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

Un cadre juridique hérité de longue date et stabilisé
Des pratiques religieuses peu visibles mais surexposées dans le « football du
dimanche »
Le monde professionnel : l’expression d’une religiosité assumée mais peu
stigmatisée ?
Éléments de conclusion

Si « le sport est la re li gion des temps mo dernes 1 », nul doute que le
foot ball réunit au jourd’hui le plus grand nombre de fi dèles dans le
monde. Déjà ex plo rée s’agis sant du foot ball ca tho lique 2, de l’usage
d’un vo ca bu laire em prun té au monde des re li gions («  com mu nion  »
avec le pu blic, « of frande » d’un bal lon of fert à un par te naire, sur nom
de «  l’ange vert  » at tri bué à Do mi nique  Ro che teau, sans ou blier la
« main de Dieu » de Diego Ma ra do na…) ou pour sou li gner le degré de
fer veur po pu laire qui draine les foules de pro fanes vers ces « temples
du foot ball » que se raient au jourd’hui les grands stades 3, cette re la‐ 
tion est pa ra doxa le ment peu ques tion née si l’on s’in té resse aux pra‐
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tiques cultuelles pou vant s’ob ser ver dans les stades, de puis le « foot‐ 
ball du di manche » jusqu’au foot ball d’élite. Si les ana lo gies évo quées
plus haut sont peu dé non cées, au point qu’elles re lèvent au jourd’hui
du sens com mun, il en va tout au tre ment de com por te ments in di vi‐ 
duels et/ou de ma ni fes ta tions col lec tives qui, en France et dans les
stades, contre vien draient aux prin cipes de la loi de sé pa ra tion des
Églises et de l’État du 9  dé cembre 1905. En dépit d’un ar se nal ju ri‐ 
dique sta bi li sé, la ma nière dont le prin cipe de laï ci té se dé cline dans
le foot ball du temps pré sent semble poser pro blème, tout comme on
a pu l’ob ser ver à la fin des an nées 1980 dans le monde de l’École. La
cé lé bra tion du cen te naire de l’adop tion de la loi de 1905, l’em bal le‐ 
ment mé dia tique au tour de quelques si tua tions par ti cu lières (prières
dans les ves tiaires, res pect du jeûne pen dant la pé riode du Ra ma dan
par les joueurs, port de signes os ten ta toires…), le spectre de la ra di‐ 
ca li sa tion et son ins tru men ta li sa tion po li tique par l’extrême- droite
de puis la vague d’at ten tats qui ont frap pé le pays en 2015 peuvent ex‐ 
pli quer que cette ques tion soit dé sor mais gou ver née par «  l’em pire
des émo tions 4  ». Rai son de plus pour l’ob ser ver ici de ma nière se‐ 
reine et dis tan ciée.

Un cadre ju ri dique hé ri té de
longue date et sta bi li sé
Au len de main de la Se conde Guerre mon diale, les dif fé rents gou ver‐ 
ne ments qui se suc cèdent sous la Qua trième ré pu blique rompent dé‐ 
fi ni ti ve ment avec les orien ta tions idéo lo giques de Vichy en ma tière
de sport 5. Si le cadre ad mi nis tra tif de meure 6, les dis po si tions de la
Charte des Sports (20  dé cembre 1940) sont abro gées par l’or don‐ 
nance d’Alger (2  oc tobre 1943), qui ré ta blit dans leur in té gra li té les
prin cipes de la loi de 1901, mais dé fi nit de nou velles re la tions entre
l’État et les fé dé ra tions spor tives, confir mées par l’or don nance du
28 août 1945  : re le vant d’une mis sion de ser vice pu blic, celles- ci bé‐ 
né fi cient de sub ven tions et d’un agré ment re nou ve lable, su bor don né
au res pect des va leurs de la Ré pu blique et no tam ment du prin cipe de
laï ci té. Sans qu’il soit né ces saire de re ve nir ici sur une dé fi ni tion que
l’on re trouve dans de nom breux textes « pa tri mo niaux 7 », ce prin cipe
de neu tra li té re li gieuse dans les ac ti vi tés phy siques et spor tives s’im‐ 
pose au tant aux fé dé ra tions qu’à leurs ac teurs (pré si dents, sa la riés,
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bé né voles, ar bitres, ath lètes et spor tifs). Ce qui peut dès lors ap pa‐ 
raître comme une forme de res tric tion vise à ga ran tir l’éga li té de tous
et le res pect de la li ber té de conscience d’au trui. L’ar ticle 50.2 de la
Charte olym pique, que les ins tances du foot ball ne manquent ja mais
de rap pe ler en cas de né ces si té, ne dit d’ailleurs pas autre chose  :
«  au cune sorte de dé mons tra tion ou de pro pa gande po li tique, re li‐ 
gieuse ou ra ciale n’est au to ri sée dans un lieu, site ou em pla ce ment
olym pique ». Si l’on ob serve de plus près les textes fé dé raux, ceux de
la Fé dé ra tion Fran çaise de Foot ball, or ga ni sa trice des com pé ti tions
fé dé rales et ama teur (gé rées par les Ligues et les Dis tricts) re prend ce
prin cipe de hié rar chie des normes en son ar ticle 1 :

La Fé dé ra tion et ses or ganes dé con cen trés (…) dé fendent les va leurs
fon da men tales de la Ré pu blique fran çaise et doivent mettre en
œuvre les moyens per met tant d’em pê cher toute dis cri mi na tion ou
at teinte à la di gni té d’une per sonne, en rai son no tam ment de son
sexe, son orien ta tion sexuelle, son ori gine eth nique, sa na tio na li té, sa
si tua tion géo gra phique, sa langue, sa si tua tion so ciale, son ap pa rence
phy sique, ou ses convic tions po li tiques et re li gieuses.

Par ailleurs, le res pect de la tenue ré gle men taire et la règle 50 de la
Charte olym pique as surent la neu tra li té du sport sur les lieux de pra ‐
tique. À double titre, sont in ter dits, à l’oc ca sion de com pé ti tions ou
de ma ni fes ta tions or ga ni sées sur le ter ri toire de la Fé dé ra tion ou en
lien avec celles- ci :

Tout dis cours ou af fi chage à ca rac tère po li tique, idéo lo gique, re li gieux
ou syn di cal,
Tout port de signe ou tenue ma ni fes tant os ten si ble ment une ap par te ‐
nance po li tique, phi lo so phique, re li gieuse, syn di cale,
Tout acte de pro sé ly tisme ou ma nœuvre de pro pa gande (…).

Toute per sonne contre ve nant à ces dis po si tions fera l’objet de pour ‐
suites dis ci pli naires et/ou pé nales.

En charge des cham pion nats pro fes sion nels de Ligue 1 et de Ligue 2,
la LFP re prend dans ses propres rè gle ments des dis po si tions iden‐ 
tiques, dans le cadre gé né ral de ses mis sions («  lut ter contre toute
forme de dis cri mi na tion au sein du foot ball pro fes sion nel et pour
veiller au res pect du contrat d’en ga ge ment ré pu bli cain […] 8 ») ou de
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l’or ga ni sa tion des com pé ti tions  : sont donc pro hi bées dans les en‐ 
ceintes spor tives «  Toute ex pres sion écrite, orale, vi suelle (in signe,
signe ou sym bole) pou vant pro vo quer haine, vio lence ou dis cri mi na‐ 
tion, à l’égard de toute per sonne ou groupe de per sonnes […] 9 » tan‐ 
dis que les équi pe ments des joueurs doivent s’abs te nir de « tout mar‐ 
quage illé gal (tabac, al cool…) ainsi que tout slo gan à ca rac tère ra cial,
po li tique, re li gieux, per son nel, ou contraire aux bonnes mœurs et à
l’éthique […] 10». On pour rait ajou ter à cet ar se nal ju ri dique déjà
consé quent les dis po si tions de l’ar ticle 5 de la Charte d’éthique et de
dé on to lo gie de la FFF, qui ne fait fi na le ment que re prendre, en des
termes quasi- identiques, ces consi dé ra tions gé né rales :

Le Foot ball réunit les hommes et les femmes, sans qu’il puisse leur
être op po sé, de façon ex presse ou ta cite, entre autres, leur ori gine
eth nique, leur na tio na li té, leur langue, leurs convic tions po li tiques et
re li gieuses, leur si tua tion so ciale, leur ap pa rence phy sique, leur âge,
leur han di cap, leur sexe ou leur orien ta tion sexuelle. (…) Il ap par tient
aux ins tances d’em pê cher toute dis cri mi na tion et de ga ran tir qu’au ‐
cune at teinte ne puisse être por tée à la di gni té ou à l’in té gri té d’une
per sonne, que ce soit sous forme de vio lences (phy siques ou mo ‐
rales), de har cè le ment ou de tout autre acte hos tile dont l’ob jec tif est
d’iso ler ou d’os tra ci ser une per sonne ou d’af fec ter sa di gni té. (…)

Des pra tiques re li gieuses peu vi ‐
sibles mais sur ex po sées dans le
« foot ball du di manche »
Le contexte an xio gène post- attentats de 2015 a sans nul doute ré ac ti‐ 
vé la ques tion de la ra di ca li sa tion dans le foot ball ama teur, au risque
d’opé rer d’ailleurs un amal game entre clubs «  com mu nau taires  11  »
(au sens où ils af fichent une iden ti té liée aux vagues d’im mi gra tion
suc ces sives que connaît la France dès la fin du XIX ) et « com mu nau ta‐ 
risme  », les pre miers consti tuant de ma nière quasi- mécanique un
ter reau fa vo rable à l’ex pres sion vi sible ou in vi sible de formes de ra di‐ 
ca li sa tion re li gieuse. Il aura suffi de quelques cas par ti cu liers et de la
pu bli ca tion des pre mières sta tis tiques of fi cielles dé li vrées par le mi‐ 
nis tère de l’In té rieur (no tam ment celles pro ve nant du FSPRT et du
Ren sei gne ment Ter ri to rial) 12 pour que le Lan der neau des ins tances
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du foot ball ne s’émeuve et que les po li tiques ne s’en em parent  : en
mars 2016 une qua ran taine de dé pu tés de droite dé posent une pro‐ 
po si tion de ré so lu tion vi sant la créa tion d’une com mis sion d’en quête
par le men taire sur le « phé no mène de ra di ca li sa tion dans le mi lieu du
sport ama teur  »  ; en oc tobre  2020, la Haute Au to ri té du Foot ball
(HAF) de mande au pré sident de la FFF, Noël Le Graët si « un ré fé rent
ra di ca li sa tion a été nommé au sein de la Fé dé ra tion » afin d’em pê cher
l’em bri ga de ment des jeunes dans le monde spor tif et as so cia tif 13.
Dans les deux cas, l’ex po sé des mo tifs évoque des com por te ments cli‐ 
vants fort éloi gnés du prin cipe de neu tra li té : refus de la mixi té dans
cer tains clubs, in ter rup tion des en traî ne ments pour lais ser la place à
des temps de prière, en ca dre ment des pu blics par des édu ca teurs
spor tifs ra di ca li sés…

Reste qu’il convient, comme cela a pu être fait à pro pos des vio lences
et des in ci vi li tés dans le foot ball ama teur 14, d’em ployer une mé tho do‐ 
lo gie qui per mette d’ob jec ti ver ces faits. Et les rares en quêtes
conduites sur la ques tion 15 montrent que les com mis sions d’éthique
des Dis tricts et des Ligues sont au final ra re ment sai sies. Ainsi, pour
les sai sons 2014-2017 (choi sies pré ci sé ment au re gard du contexte),
dans la Ligue des Hauts- de-France, seuls trois dos siers sur les 121
consul tés pour raient être consi dé rés comme liés à un si gnal faible
d’en ga ge ment dans un pro ces sus de ra di ca li sa tion re li gieuse 16. Un
cas no tam ment mé ri te rait d’être isolé  : lors d’un match de DHR en
date du 16 oc tobre 2016, deux joueurs d’un club de la ban lieue lil loise
au raient re fu sé de ser rer la main à l’arbitre- assistante lors du tra di‐ 
tion nel pro to cole d’avant- match. Si les joueurs in cri mi nés consi‐ 
dèrent l’in ci dent comme « in si gni fiant 17 », ils se ver ront tou te fois in‐ 
fli ger six matchs de sus pen sion ferme « pour com por te ments ra cistes
ou dis cri mi na toires », en ap pli ca tion de l’ar ticle 1.10 de l’an nexe 5 des
RG de la FFF. Reste que les at ten dus du ju ge ment ne per mettent pas
d’ap pré cier les mo ti va tions de deux joueurs  : geste de mau vaise hu‐ 
meur, at ti tude sexiste, ex pres sion au contraire de convic tions re li‐ 
gieuses, ab sence de ci vi li té ou mi so gy nie crasse.

5

Es sen tiel le ment ob ser vés en début de ren contre, à la re prise du
match en se conde mi- temps ou lors qu’un joueur marque un but, les
signes de re li gio si té re le vés (signe de la croix, levé des mains pour
l’in vo ca tion à la prière is la mique, pros ter na tion) ne peuvent donc être
as si mi lés, de prime abord, à une forme de pro sé ly tisme re li gieux. Ils
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sem ble raient cor res pondre à la ma ni fes ta tion d’une convic tion re li‐ 
gieuse per son nelle voire à une simple su per sti tion plu tôt qu’à une
obli ga tion re li gieuse col lec tive 18 ou en core à des com por te ments ra‐ 
di caux.

Et pour tant le sujet fait par ler. Di ri geants, ar bitres, joueurs, spec ta‐ 
teurs : tous ont ouï- dire, tous « peuvent en par ler » : « je n’y ai ja mais
été confron té di rec te ment, mais en 25 ans de foot ball, je pour rai t’en
ra con ter des his toires sur les bar bus 19 ». En cela, le com mé rage om‐ 
ni pré sent dans « le petit monde  20 » du foot ball par ti cipe au tant à la
mise en vi si bi li té d’un pro blème pour tant quasi- invisible qu’à la stig‐ 
ma ti sa tion des po pu la tions dé si gnées comme pos si ble ment sus‐ 
pectes. Comme si, dans le pro lon ge ment de l’ana lyse de Nor bert Elias
sur les pro ces sus d’ex clu sion, « par le simple fait de vivre dans un voi‐ 
si nage spé ci fique, des in di vi dus sont jugés et trai tés confor mé ment à
l’image que les autres ont de leur voi si nage 21 ».

7

En ré ac tion, les stig ma ti sés peuvent par fois user de la si tua tion en
«  iden ti fiant la di men sion tac tique du trau ma tisme 22 » et ren for cer,
de fait, la com plexi té du phé no mène ex po sé : « Ah c’est comme ça (à
pro pos des pré ju gés né ga tifs) ? Eh bien on va uti li ser jus te ment le fait
qu’ils aient peur de nous. Ils ont peur de ça, on va donc am pli fier un
peu le truc pour qu’ils aient vrai ment peur. Et ça s’ap plique dans tous
les do maines : « je laisse pous ser ma barbe », « je dois faire ma prière
avant le match, pen dant le match », etc. ». Ici cha cun « joue » avec les
confu sions opé rées entre ra di ca li té et signes de re li gio si té. «  Ils ont
peur de nous (…) ajoute à ce sujet cet en traî neur, alors c’est vrai, je ne
dis pas, on en joue un peu pour être plus do mi nant sur le ter rain, avec
nos barbes, en par lant arabe ou en ayant sur le côté des mecs qui
sortent de la mos quée (rires). »

8

Mal gré la pleine conscience qu’il a du re gard d’au trui et des re pré sen‐ 
ta tions construites, l’out si der ne cherche pas ici à dis si mu ler ou faire
dis pa raître les traits dis tinc tifs de son ap par te nance re li gieuse et
cultu relle, pas plus qu’il ne tente de les lé gi ti mer. Au contraire, il ren‐ 
force les ca rac tères spé ci fiques de son iden ti té, il les rend vo lon tai re‐ 
ment plus vi sibles et les exa cerbe dans un mou ve ment de défi ou de
sur en chère 23.
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Le monde pro fes sion nel : l’ex ‐
pres sion d’une re li gio si té as su ‐
mée mais peu stig ma ti sée ?
Si les textes ré gle men taires qui gou vernent le foot ball pro fes sion nel
en ma tière de laï ci té sont iden tiques à ceux du foot ball ama teur, leur
ap pli ca tion et in ter pré ta tion dif fèrent quelque peu. À la dif fé rence
des joueurs ama teurs, cer tains foot bal leurs pro fes sion nels bé né fi‐ 
cient d’une aura mé dia tique qui au to rise des prises de po si tion dans
de nom breux do maines, dont celui de leurs pra tiques cultuelles, sans
que cela ne dé clenche de po lé mique, ou presque 24. La po ro si té des
es paces spor tifs, mé dia tiques et re li gieux, la pos si bi li té dé sor mais of‐ 
ferte de ré agir im mé dia te ment sur les ré seaux so ciaux, conju gués au
temps de «  l’in di vi du triom phant 25  » peuvent ex pli quer les dé cla ra‐ 
tions d’un Oli vier Gi roud, membre de l’équipe de France. Ar bo rant sur
son avant- bras un ex trait du psaume 23.1 du can tique de David («  le
sei gneur est mon ber ger, je ne man que rai de rien »), il évoque par fois
une in ter ces sion di vine à l’issue de ses matchs. In ter na tio nal franco- 
polonais ayant évo lué à Lille, Lu do vic Obra niak ex plique com ment sa
foi en Dieu lui a per mis de re trou ver une cer taine forme de sta bi li té
fa mi liale et conju gale, après avoir mené une vie pour le moins dis so‐ 
lue 26. D’autres in ter na tio naux ou joueurs de pre mier plan, tels
Steve Man dan da, em blé ma tique gar dien de l’Olym pique de Mar seille,
Ma thieu  De bu chy (au LOSC de 2003 à 2013) ou en core David  Al ci‐ 
biade (FC Nantes) ont fait leur « co ming out » re li gieux, mais de ma‐ 
nière plus dis crète. Bal lon d’Or en 2022, Karim Ben ze ma, an cien at ta‐ 
quant du Real de Ma drid qui évo lue au jourd’hui en Ara bie Saou dite au
club d’Al It ti had, re ven dique sa foi en l’Islam et la pra tique du jeûne
pen dant la pé riode du Ra ma dan. Reste que son refus de chan ter la
Mar seillaise et les ac cu sa tions ré centes du mi nistre de l’In té rieur Gé‐ 
rald  Dar ma nin (sur CNews…) à son égard, suite à ses dé cla ra tions
après les at taques ter ro ristes du Hamas contre Israël le 7  oc tobre
2023 27, té moignent d’une lec ture pour le moins dif fé ren ciée des
prises de po si tion de ces « héros spor tifs et mé dia tiques » des temps
mo dernes que sont de ve nus les foot bal leurs.
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En dépit du prin cipe de neu tra li té déjà évo qué, les ri tuels re li gieux
sont mon naie cou rante dans les stades de Ligue 1 et de Ligue 2, sans
que l’on sache très bien d’ailleurs s’ils re lèvent de l’ex pres sion d’une
vraie spi ri tua li té ou de simples su per sti tions 28, ces der nières étant
mon naie cou rante chez les foot bal leurs. Se re cueillir dans le ves tiaire
avant que les joueurs ne soient ap pe lés par le dé lé gué du match, se
si gner ou lever les yeux au ciel au mo ment de pé né trer sur la pe louse,
ex hi ber ou em bras ser une mé daille pieuse à l’oc ca sion d’un but mar‐ 
qué (alors que les lois du jeu re la tives aux équi pe ments les in ter disent
en théo rie), re mer cier Dieu lors d’une in ter view d’après- match ou
l’af fi cher de ma nière os ten sible 29 sont au tant de signes vi sibles mais
pour tant in vi si bi li sés par les mé dias tant ils s’ins crivent dans des lo‐ 
giques rou ti nières qui par ti cipent d’ailleurs à la mise en scène du
match de foot ball. « Terre de mis sion » évan gé liste, le club du Paris- 
Saint-Germain ne compte plus les joueurs se re ven di quant de cette
confes sion (Key lor  Navas, David  Luiz, Max well, Thia go  Silva,
Lucas Moura, Edin son Ca va ni…). Ces dif fé rentes formes d’ex pres sion
de re li gio si tés mul ti con fes sion nelles peuvent ex pli quer que cer tains
stades dis posent dé sor mais d’es paces spé ci fi que ment dé diés à la
prière  : comme c’est le cas au Camp Nou (Bar ce lone) ou Ever ton, le
Grou pa ma Sta dium de Décines- Charpieu abrite de puis 2018 un lieu
de re cueille ment à des ti na tion des joueurs de l’Olym pique Lyon nais
et autres ac teurs des matchs 30.

11

Cette pré sence du re li gieux peut im pli quer une ges tion sin gu lière
du tra vail spor tif dans les clubs et des prises de po si tion bien dif fé‐ 
rentes chez les en traî neurs en charge des équipes pro fes sion nelles.
C’est par ti cu liè re ment le cas en pé riode de jeûne im po sé par la foi.
C’est ainsi que le ra ma dan, sans être une pro blé ma tique nou velle
pour les clubs 31, fait l’objet de nom breuses contro verses dans le
monde du foot ball pro fes sion nel.

12

An toine  Kom boua ré, en traî neur du Foot ball Club de Nantes se dit
prêt à ne pas convo quer un joueur qui re fuse de rompre le jeûne ex‐ 
pli quant « ne pas vou loir jouer avec la santé des joueurs, ni mettre les
autres joueurs et l’équipe en dif fi cul té. Quand on ne s’ali mente pas
toute la jour née, ça de vient com pli qué 32 ».

13

Habib Beye, tech ni cien en poste au Red Star FC, re grette quant à lui la
« dis cri mi na tion re li gieuse » en vers les joueurs mu sul mans. « Je res ‐

14
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pecte vrai ment la foi de mes joueurs, quelle qu’elle soit, à par tir du
mo ment où j’ai des joueurs qui sont de confes sion mu sul mane et qui
font le ra ma dan – mais j’ai des joueurs aussi qui font le ca rême en ce
mo ment, c’est 46 jours, donc c’est dif fé rent dans l’ap proche de cette
re li gion. On se per met en tout cas d’ac com pa gner nos joueurs dans
leur foi, et per sonne ne le dit, mais ce qu’il faut com prendre, c’est
qu’on ne voit que les in con vé nients. Moi, je ne vois que les avan tages :
ça crée de la co hé sion ; ça crée aussi des dis cus sions, une so li da ri té
que peut- être les gens ne voient pas sur un ter rain de foot ball. 33 »

Si le sujet re vient chaque sai son avec in sis tance dans les mé dias (no‐ 
tam ment ces der nières an nées), les avis di vergent. Mais tous se re‐ 
joignent sur un point  : la pra tique re li gieuse ne doit pas nuire à la
per for mance du joueur.

15

Luka  Els ner, coach du  Havre Ath le tic club, se confie ainsi en 2024  :
« On a une ap proche ou verte concer nant le ra ma dan, dans le sens où
nous ac com pa gnons les joueurs qui le res pectent, confie le tech ni‐ 
cien slo vène.  Seule la per for mance, à l’en traî ne ment ou en match,
compte. Les joueurs sont libres de jeû ner comme ils le sou haitent, y
com pris les jours de matches. Par exemple, cette se maine, sur notre
J-4, où toutes les don nées ath lé tiques dé passent les va leurs de match,
il n’y a aucun pro blème. Et nous avons beau coup de joueurs qui
jeûnent. Après, il faut voir avec la ré pé ti tion des ef forts, mais on est
sur du haut ni veau, et si je me base sur mon vécu, les joueurs sont re‐ 
la ti ve ment aptes à gérer cette pé riode, no tam ment les plus ex pé ri‐ 
men tés. »

16

Au jourd’hui en core la sé pa ra tion entre sport et re li gion est une va leur
car di nale dé fen due par la Fé dé ra tion. Alors qu’ailleurs en Eu rope les
rè gle ments com mencent à évo luer (en An gle terre, en Al le magne, au
Pays- Bas no tam ment), la Fé dé ra tion fran çaise de foot ball main tient
son in ter dic tion des rup tures de jeûne pen dant les matchs au nom du
prin cipe de neu tra li té. Dans les faits, la réa li té des clubs est plus
com plexe et né ces site vrai sem bla ble ment des ajus te ments au quo ti‐ 
dien et un ma na ge ment de proxi mi té.

17
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1  Consul ter Georges Vi ga rel lo, «  La re li gion des temps mo dernes  », dans
«  Les Jeux olym piques d’Athènes à Pékin  », L’His toire. Col lec tions, n°  40,
juillet- septembre 2008.

2  Ses ori gines dans Gé rard Chol vy, Yvon Tran vouez (dir.), Sport, culture et
re li gion. Les pa tro nages ca tho liques (1898-1998), Brest, Presses de l’Uni ver si té
de Bre tagne Ouest, 1999.

3  Chris tian Brom ber ger, Pas sion foot ball. An thro po lo gie d’une pra tique et
d’un spec tacle, Grâne, Édi tions Créa phis, 2022. Tado Ou ma ro, Pierre Cha‐ 
zaud, Foot ball, re li gion et po li tique en Afrique. So cio lo gie du foot ball afri cain,
Paris, L’Har mat tan, coll. Lo giques so ciales, 2010.

4  Chris tophe Pro chas son, L’em pire des émo tions. Les his to riens dans la
mêlée, Paris, Dé mo po lis, 2008.

5  Jean- Pierre Azéma (dir.), La po li tique de l’édu ca tion phy sique en France
pen dant l’Oc cu pa tion, Paris, INSEP, 2018.

Élé ments de conclu sion
Si les formes de re li gio si té dans le foot ball ama teur et pro fes sion nel
sont mul tiples, leur ex ploi ta tion po li tique et mé dia tique de meure à
géo mé trie va riable. Sans doute cette pra tique paie- t-elle ici la place
émi nente qu’elle oc cupe au sein du sys tème des sports (plus de
2,5 mil lions de li cen cié(e)s, près de 17 000 clubs, 400 000 bé né voles et
un mil lion de matchs par an). Cette po pu la ri té conduit à une forme de
sur ex po si tion et d’exem pla ri té sup po sée  : comme si le foot ball pou‐ 
vait échap per aux pro blé ma tiques so ciales du monde qui l’en toure. Il
n’en est rien. À l’ins tar d’autres uni vers so ciaux (pro fes sion nels), le fait
re li gieux « balle au pied » existe et ren voie aux ma ni fes ta tions de la
foi. Il peut s’agir de prières sur le lieu de tra vail, de port d’un signe re‐ 
li gieux plus ou moins vi sibles ou en core de de mandes d’amé na ge‐ 
ment de tra vail. Les ques tions d’iden ti té ne sau raient ainsi res ter à la
porte des stades. D’au tant que les joueurs peuvent par fois être des ta‐ 
lents d’ex cep tion, dou ble ment per for mants (sur le ter rain et dans les
mé dias) 34. Ce qui leur confère une po si tion do mi nante et un pou voir
d’ex pres sion (par fois trans gres sif) et de né go cia tion éle vée.
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10  Ibid., ar ticle 575 (ex trait).
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de-Calais de foot ball, moins de 6 % d’entre eux men tionnent, dans leur dé‐ 
no mi na tion, une ré fé rence eth nique ou com mu nau taire, tels les « Al gé riens
de Tour coing », « Por tu gais de Rou baix », « Ma ho rais de Lille ». Consul ter :
Oli vier Cho vaux, « Le foot ball ama teur, « ter rain » ou « ter reau » de la ra di‐ 
ca li sa tion re li gieuse  ? L’exemple de la ligue des Hauts- de-France (2015-
2018) », Les Ca hiers de la Sé cu ri té et de la Jus tice, IHEMI, Hors- série, 2021.

12  Pour l’année 2016, le Fi chier des Si gna lés pour la Pré ven tion de la Ra di ca‐ 
li sa tion à ca rac tère ter ro riste fait état de 295 per sonnes si gna lées dans le
Pas- de-Calais, 502 dans le Nord, pour 11 820 re cen se ments au ni veau na tio‐ 
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Ren sei gne ment Ter ri to rial (ex. RG) in ti tu lé «  le sport ama teur, vec teur de
com mu nau ta risme et de ra di ca li té », da tant de 2015, ne sera ja mais pu blié.

13  PV de la Haute Au to ri té du Foot ball, 13 oc tobre 2020, FFF.

14  Oli vier Cho vaux, « Lire et com prendre les vio lences dans le foot ball ama‐ 
teur : le pari de la longue durée (XIX /XXI ) », Ju ri sport, 2015. Oli vier Cho vaux,
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so cio lo gie de Nor bert Elias : des com mé rages aux lo giques de l’ex clu sion »,
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di ca li sa tion  : une évo lu tion du com por te ment et une trans for ma tion pro‐ 
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ou «  ter reau  » de la ra di ca li sa tion re li gieuse  ? L’exemple de la ligue des
Hauts- de-France (2015-2018) », art. cit.
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18  Jean- Marie Woehr ling, « Qu'est- ce qu’un signe re li gieux ? », So cié té, droit
et re li gion, n° 2, p. 9-24, 2012.

19  Ex trait d’en tre tien  : ar bitre ama teur, Ligue de Foot ball des Hauts- de-
France, 2018.

20  Stan ley Mil gram, «  The Small World Pro blem  », Psy cho lo gy Today, 1,
p. 62-67, 1967.

21  Nor bert Elias, Fran cine Muel- Dreyfus, « Re marques sur le com mé rage »,
Actes de la re cherche en sciences so ciales, 60, p. 23-29, 1985.

22  Di dier Fas sin, Ri chard Recht man, L’Em pire du trau ma tisme : en quête sur
la condi tion de vic time, Paris, Flam ma rion, 2007.

23  Ex trait d’en tre tien : en traî neur ama teur, Ligue de Foot ball des Hauts- de-
France, 2018.

24  Ni co las Vilas, Dieu Foot ball Club. Quand la re li gion s’im misce dans le foot‐ 
ball, Paris, Hugo édi tions, 2014.

25  Jean Viard, Le nou vel âge du po li tique. Le temps de l’individu- monde,
Paris, édi tions de l’Aube, 2016.

26  Dans une in ter view au ma ga zine So Foot, n° 157, avril 2018.

27  Dans un tweet, le joueur avait adres sé « toutes ses prières pour les ha bi‐ 
tants de Gaza, vic times une fois de plus de ces bom bar de ments in justes qui
n’épargnent ni femmes, ni en fants ». Le Mi nistre de l’In té rieur avait en suite
dé cla ré sur la chaîne CNews « Karim Ben ze ma est en lien, on le sait tous,
no toire avec les Frères mu sul mans ».

28  Une belle ap proche his to rique de la no tion par Phi lippe Mar tin, Su per‐ 
sti tion, his toire d’un mot (XV -XXI ), Paris, Fayard, 2024.
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ar bo ré par Ney mar lors des Jeux Olym piques de 2016 (« 100 % Jésus »).

30  « Ce lieu, situé à proxi mi té im mé diate des ves tiaires et des loges, a été
conçu avec un souci de so brié té, sans ar ti fice ni sym bole re li gieux, pour
per mettre à chaque croyant ou non de se re cueillir ».

31  Les ma ni fes ta tions de la foi des joueurs de foot ball dans le contexte de
leur tra vail ne sont pas des su jets nou veaux. De puis de nom breuses an nées,
y com pris dans le Cham pion nat de France, les équipes sont mul ti cul tu relles,
plu ri con fes sion nelles, et tout sim ple ment très di verses.

32  So foot, 30 mars 2024.

33  L’Équipe, 23 mars 2024.

34  Pa trick Mi gnon, « Les deux per for mances. Ce que les mé dias ont fait des
spor tifs », Le Temps des mé dias, 9, 2008, p. 149-163.

Français
L’ex po si tion mé dia tique du foot ball pro fes sion nel en France et la vi ta li té de
sa pra tique ama teure jus ti fient qu’il soit sans doute da van tage ex po sé que
d’autres dis ci plines spor tives, s’agis sant de la ques tion de l’ex pres sion des
formes de «  re li gio si té  » lors des ren contres. Pa ra doxa le ment, un nombre
consé quent de textes ju ri diques et rè gle men taires fixe, de puis l’or don nance
du 28 août 1945, les condi tions d’ex pres sion de cette re li gio si té, en les in ter‐ 
di sant pu re ment et sim ple ment, en ap pli ca tion du prin cipe de laï ci té, lui- 
même ins crit dans la Consti tu tion. Pour au tant,  les stades de foot ball
peuvent par fois être des lieux de ma ni fes ta tion d’ap par te nance à telle ou
telle re li gion, par- delà des gestes et at ti tudes qui em pruntent da van tage à
des ri tuels ou formes de su per sti tion qu’à la ma ni fes ta tion d’une vraie foi.
Peu vi sibles dans le foot ball ama teur et pour tant lar ge ment stig ma ti sés, ces
com por te ments sont beau coup plus ap pa rents dans le monde pro fes sion‐ 
nel. Ils font alors l’objet d’une large to lé rance qui ne fait, in fine, que sou li‐ 
gner l’écart qui existe, sur ce point par ti cu lier, entre « foot ball d’en bas » et
« foot ball d’en haut ».

English
The media ex pos ure of pro fes sional foot ball in France and the vi tal ity of its
am a teur prac tice jus tify its un doubtedly being more ex posed than other
sports dis cip lines, with re gard to the ques tion of the ex pres sion of forms of
“re li gi os ity” dur ing matches. Para dox ic ally, since the Or din ance of 28 Au gust
1945, a sig ni fic ant num ber of legal and reg u lat ory texts have set the con di‐
tions for the ex pres sion of this re li gi os ity, by pro hib it ing them purely and
simply, in ap plic a tion of the prin ciple of sec u lar ism, which is it self en‐ 
shrined in the Con sti tu tion. How ever, foot ball sta di ums can some times be
places of mani fest a tion of be long ing to a par tic u lar re li gion, bey ond ges‐
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tures and at ti tudes that bor row more from rituals or forms of su per sti tion
than from the mani fest a tion of a true faith. Not very vis ible in am a teur foot‐ 
ball and yet widely stig mat ized, these be ha vi ors are much more ap par ent in
the pro fes sional world. They are then the sub ject of a wide tol er ance which,
in the end, only un der lines the gap that ex ists, on this par tic u lar point,
between “foot ball from below” and “foot ball from above”.
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